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Courte Histoire d'un

E champ d'activité de la "Nova Scotia Steel & Coal

Company Limited " se trouve être suffisamment étendu

pour que l'on puisse dire que son histoire est en mcme

temps celle du développement industriel de toute la Nou-

velle-Ecosse. Elle remonte presque à trois siècles en arrière

au temps où Nicholas Denys, alors gouverneur de l'Aca-

die Occidentale, obtint certaines concessions comprenant

toute l'île du Cap Breton, un des champs carbonifères les plus riches du monde.

Même à cette époque on connaissait l'existence du charbon à Sydney;

mais cette immense propriété ne fut développée que lors de l'organisation, au

commencement du dix-neuvième siècle, de l'Association Générale Minière de

Londres.

Le premier puits fut creusé en 1830, et jusqu'à nos jours, l'industrie

houillère s'est accrue constamment.

En 1900, les propriétés de l'Association Générale Minière passèrent à la

" Nova Scotia Steel & Coal Company Limited," qui les détient encore.

L'histoire du développement rapide de l'industrie métallurgique en

Nouvelle-Ecosse est également intéressante. Commençant en 1872 avec un

capital de 20,000 francs et huit ouvriers, la petite usine " Hcpe Iron Works
"

de New Glasgow, se développa rapidement. Six ans plu. .ard en 1878, l'usine

se trouvant à l'étroit, au centre de la ville, fut transportée à trois kilomètres

en aval de 1'" East River " en un point appelé " Smelt Brook," mainteant

" Trenton " ou " New Glasgow Nord." On y commença la fabrication des

essieux de wagons de chemin de fer.

On décida en 1892 de créer une aciérie, et la " Nova Scotia Steel Com-

pany Limitf \
" fut organisée av". un capital de <i00,000 francs, soit une aug-

mentation en dix ans de quarante fois le capital primitif.



JNE Grande Industrie

Le premier four Martin fut mis en route un an plus tard en même temps

qu'un train blooming de 0,660 m m, le premier installé au Canada, et un

train à tôle de 0,360. Deux ans plus tard, on ajoutait à l'installation un train

à fers marchands de 0,225 m m.

En 1889, la "Nova Scotia Forge Ccmpany" et la "Nova Scotia Steel

Ccmpany Limited," s'amalgamèrent sous le nom de " Nova Scotia Steel &

Forge Company Limited."

La " New Glasgow Iron, Coal & Railwav Ccmpany Limitt'd," fut orga-

nisée en 1890, avec un capital de 5.000,000 de francs. On acheta de vastes

mines de fer comprenant en particulier une section importante sur les bords

Je 1'" East River," près de Fictou: une ligne de chemin de fer fut construite

de la Jonction Ferrona à Sunny Brae, ainsi que d'autres améliorations dont les

plus importantes furent l'érection de grands ap*^ reils pour le lavage du charbon,

de fours à coke et d'un haut fourneau moder Ferrona.

En 1894, la
" Nova Scotia Iron, Coal & Kdilway Ccmpany Limited," fit

l'acquisition des fameux dépôts de fer de l'île Bell, baie de la Conception,

Terre Neuve, et ajouta un nouveau nom " Wahana," à la liste des ports du

monde. Les mines furent ouvertes, on installa des machines et un double

transporteur à câble, des compartirrents d'emmagasinage et un quai. On fit

la première expédition de minerai de fer le jour de Ncël, 1895. Depuis ce

jour on a expédié de Wabana environ 1 1,750.000 tonnes de minerai, soit plus

de 2350 cargaisons de 5 010 tonnes chacune.

La " Nova Scotia Steel ^ Forge Company " et la ''New Glasgow Iron,

Coal & Railway Company, Limited," furent réunies en 1895 et la nouvelle

Société prit le nom de " Nova Scotia Steel Company, Limited." Après l'achat.

1900. des gisements de charbon et autres propriétés de 1' "Associationen

Générale Minière," la Scciété connue sous le ncm de " Nova Scotia Steel &

Kl
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NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
COMPANY LIMITED

Coal Company Limited," fut

formée.

Lors de l'acquisition des

gisements de charbon du

Cap Breton, et vu le trajet

si court par eau du minerai

des mines de Terreneuve, la

Compagnie jugea opportun

d'ériger un nouveau haut

fourneau et un four Martin,

près de ses mines de charbon

situées dans le voisinage du

port de Sydney.

En 1904 on mettait en

opération un nouveau haut

fourneau et un nouveau four

Martin. Afin d'améliorer la

qualité des produits, on ins-

talla en 191 1 , des presses pour

la compression des lingots se-

lon !• procédé " Harmet."

Cette même année on ajouta

deux presses à forger hydrau-

ques, l'une de 3,600 tonnes

et l'autre de 550.

Afin d'utiliser de la façon

Id plus avantageuse la pro-

duction croissante et pour

répondre à la demande cana-

dienne de v\ igons, on forma

une société filiale en 1912.

Elle est connue sous le nom
de " Eastern Car Company.

LIMITED." NEW GLASGOW, N.-E.

[61



NOVA SCOTIA
STEEL &COAL
COMPANY LIMITED

Limited." et se trouve placée

sous le contrôle de la " Nova
Scotia Steel & Coal Com-
pany, Limited."

La " Scotia," comme on
appelle familièrement la

Compagnie, est devenue une

des plus grandes industries

du Canada, et un facteur

important dans la production

mondiale du fer et de l'acier.

Ses opérations couvrent cinq

industries distinctes:

1. Les Mines de Fer de

Wabana, Terre Neuve.

2. Les Mines de Charbon
de Sydney, N.E.

3. Les Hauts Fourneaux et

Aciéries à Sydney
Mines. N.E.

4. Les Forges à New Glas-

gow, N.E.

5. Les Usines pour la cons-

truction de Wagons de

Chemin de Fer à New
Glasgow, N.E.

Nous allons maintenant par-

courir les remarquables ins-

tallations de la Société en ce

pays, qui deviendra peut-être

un jour le centre de la grande

industrie métallurgique du

ATELIER DES PB
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NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
COMPANY LIMITED

monde. Il est en effet dou-

teux qu'il existe ailleurs des

dépôts réunissant à un tel

point les mêmes avantages:

abonda-^ce d'un minerai ex-

celle. . exploitation écono-

mique, avantageuse situation

et facilités de transport.

WABANA
L" ILE DE FER

Les dépôts de fer de Wa-
bana (Terre Neuve) sont les

les plus importants d'Amé-

rique et peut-être du monde.

La réserve disponible de mi-

nerai s'élève, d'après les

experts, de 1,800.000,000 à

3,150,000.000 de tonnes,

quantité qui. au taux actuel

d'extraction, ne s'épuisera

qu'après plus de 3,000 ans.

En comparant ces réserves

aux plus irrportantes qui les

suivent, celles de la " United

States Steel Corporation
"

(1,175.000.000 de tonnes), on

]}ourra se former une idée de

leur étendue et de leur ri-

chesse.

Il n'est pas moins impor-

tant de remarquer que ce

RÉCEPTION DES MUNITIONS



NOVA SCOTIA
STEEL & COAL
COMPANY LIMITED

minerai est une hématite

rouge de belle qualité, con-

tenant en moyenne cinquante

et un & cinquante-cinq pour

cent de fer.

On ne sait pas exctement

dans quelles conditions ces

gisemeuis. exploités depuis

peu d'années, ont été décou-

verts. Une légende rapporte

qu'un jour vint à St-Jean un
pêcheur de l'île Bell utilisant,

comme ancre de son bateau,

un gros morceau de minerai

de fer qu'il avait trouvé sur

la grève. Sa couleur parti-

culière et sa grande pesanteur

attirèrent l'attention de quel-

ques hommes ayant des con-

naissances en minéralogie.

Peut-être firent-ils les pre-

mières démarches. Quoi qu'il

en soit, les gisements tom-

bèrent entre les mains de

Monsieur M. Butler de Top-

sail qui, après avoir vaine-

ment tenté d'attirer d'autres

capitalistes dans cette entre-

prise, finit par louer ces

dépôts à la
" Nova Scotia

Steel Company " en 1893.

La Compagnie commença
deux ans plus tard l'extrac-

UE GENER/
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NOVA SCOTIA
STEEL & COAL
COMPANY LIMITED

tion du minerai. Le travail

se fit d'abord entièrement à

ciel ouvert; on enlevait la

terre recouvrant le minerai à

la surface et on le transpor-

tait par wagonnets mus par

un câble sans fin jusqu'à un
quai au sud de l'ile. Ce quai

n'était qu'un caisson situé à

quelque distance du rivage

auquel il était relié par un
pont suspendu.

Au début on n'utilisait le

minerai que pour alimenter

le haut fourneau de la " Nova
Scotia Steel Company " à

Ferrona, et il n'en fallait que
peu. L'outillage de Wabana
ne comprenait que les wa-
gonnets et un quai pouvant

recevoir 1,800 tonnes de mi-

nerai. Ceci répondait à tous

les besoins, l'exploitation

n'était qu'un travail de car-

rière n'exigeant pas d'appa-

reils plus compliqués.

Trois ans plus tard, la

possibilité d'expédier le mi-

nerai en Europe exigea l'a-

grandissement de l'installa-

tion. On installa des accu-

mulateurs à minerai portant

la capacité d'emmagasine-

SIX CENTS TONNES
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ment à 13,500 tonnes, un
transporteur, des voies fer-

rées, etc.

Pourtant, le début de l'ex-

ploitation intensive ne date

que de 1899. et depuis ce

temps, les expéditions n'ont

jamais été interrompues. Du-
rant les deux années sui-

vantes on continua l'extrac-

tion en surface. Cependant
en 1902, on commença le

travail en galerie et. en

moins d'une année, deux
mines étaient ouvertes et

exploitées par la méthode de
" Galeries et Piliers" suivie

dans les charbonnages.

Ces deux galeries furent

percées à une hauteur consi-

dérable au-dessus du niveau

de la mer; l'une d'elle fut

dirigée de façon à aboutir au

rivage, au-dessus de la ligne

de haute marée, servant ainsi

de sortie. L'autre galerie
" Scotia " No 2. est destinée

à se rendre plus tard sous la

mer.

Vers l'année 1905. la possi-

bilité d'exploiter les gise-

ments sous-marins fixa l'at-

tention de la " Scotia." On

PRESSE A FORGER HYDRAULiq
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NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
COMPANY LIMITED

s'assura les droits d'exploita-

tion de nouveaux gisements

sous-marins, ce qui en porta

l'étendue totale à environ 90

kilomètres carrés.

Après avoir décidé de per-

cer deux galeries jusqu'aux

gisements sous-marins, on

s'entendit avec la "Dominion

Iron & Steel Company" Dour

creuser à travers la partie de

sa propriété séparant les gise-

ments de la
' Scotia." Après

deux ans et demi de travail la

" Scotia " pénétrait sur son

propre terrain.

Des sondages établirent

que les mêmes lits de l'affleu-

rement se prolongeaient sous

la mer avec un accroissement

sensible de l'épaisseur.

Les gisements de la " Sco-

tia
" furent atteints à une

distance d'environ 1 .200

mètres du rivage, et on y
trouva les conditions plus

favorables qu'on ne l'avait

espéré.

Aujourd'hui les immenses

galeries souterraines s'éten-

dent à des kilomètres sous la

mer, et les excavatrices élec-

triques, les chariots rapides.

A PRESSE HYDRAULIQUE
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les bennes de 18 tonnes,

donnent à la scène un aspect

affairé et bruyant. A ce bruit

assourdissant se mêlent le

crépitement des forets à air

comprimé, le ronflement des

pompes électriques et le bour-

dunnement des grands venti-

lateurs qui envoient l'air

frais jusque dans les parties

les plus éloignées de la mine.

Tout semble confusion, mais

c'est en réalité une suite co-

ordonnée de travaux d'une

diversité qui étonne ceux qui

ne sont pas initiés à la vitesse

et à retendue d'une grande

industrie minière moderne

comme celle de " Wabana."
L'équipement des mines

terrestres comprend des têtes

de puits à chaque galerie, où

le minerai est trié et sassé.

Pendant l'été le minerai . t

transporté directement au

quai. En hiver il est entassé

au moyen d'un système ima-

giné et breveté par les ingé-

nieurs de la Compagnie.

Cette installation est unique,

attendu qu'elle ne requiert

pas de travail sur chevalets,

bien que l'amoncellement at-

ATELIER DES IM^ES
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NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
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teigne parfois une hauteur

de 22.5 mètres. L'outillage

comprend de plus une station

centrale puissante, des grues,

compresseurs d'air, ventila-

teurs, ainsi que toutes les

pompes et appareils néces-

saires.

L'exploitation des gise-

ments sous-marins a aussi

nécessité des additions consi-

dérables à l'équipement. On

y a complété une tête de

puits d'un genre absolument

nouveau dans lequel les wa-

gons sont manœuvres sans

palier; elle est actuellement

en opération. Les bennes

contenant chacune 1 8 tonnes,

sont tirées de la mine par un

câble de 28 m m de diamètre

et 2.5 kilomètres de long.

Leur contenu est déchargé

automatiquement, ce qui ré-

duit au minimum le nombre

de surveillants.

Le treuil à vapeur duplex,

type " Fraser & Chalmers."

est le plus puissant de son

espèce au Canada. L'engin

possède l'enroulement exté-

rieur le plus moderne, des

freins automatiques, donnant

r PRÊT POUR LE FORGEAGE
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NOVA SCOTIA
STEEL & COAL
COMPANY LIMITED

aux bennes dans la galerie de

trois kilomètres une vitesse

remarquable. Les benne»

sont chargées à des accumu-

lateurs dans la mine, lesquels

ont été remplis par des petits

wagonnets de deux tonnes.

Les forets, les treuils et les

pompes sont tous actionnés

par l'air comprimé. Quand

la Compagnie commença à

exploiter ses mines terrestres,

elle installa deux compres-

seurs d'air; un compresseur

type "Norwalk." d'une capa-

cité de 34 mètres cubes, et un

type " Norberg " de 70

mètres cubes. Depuis elle a

ajouté un compresseur " Wal-

ker " de 98 mètres cubes, et

les tuyaux de conduite des

trois machines sont reliés

entre eux de sorte qu'on peut

les faire fonctionner ensemble

ou séparément selon les

besoins.

D'avril à fin décembre, des

petits wagonnets de deux

tonnes à câble transportent

le minerai de la mine ou de

la pile jusqu'aux quais d'em-

barquement, à trois kilo-

mètres de là. Cette suite

ATELIER DES MACHINES-OUTILS-
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NOVA SCOTIA
STEEL & COAL
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ininterrompue de wagonnets

qui viennent et retournent

sur la double voie, apportent

leur charge à des bascules

placées 77 mètres au-dessus

du niveau de la mer. Ces

bascules déchargent cons-

tamment les wagonnets dans

de grandes gorges naturelles

qui ont été taillées pour

servir d'accumulateurs.

C'est un spectacle curieux

que de suivre la croissance

lente mais continue de cette

masse de 53,000 tonnes de

fer. Deux grandes chaînes

sans (in, à godets, transpor-

tent le minerai des accumu-

lateurs jusqu'à un point d'où

il est précipité comme une

cataracte mugissante d'étin-

celles et de fer, à travers des

réceptacles plus petits, des

glissoires et des arrimeurs

automr'iques. sur une dis-

tance de 27. 5 mètres, jusque

dans la cale des navires. Deux
à cinq heures suffisent pour

charger des cargaisons de

10,800 tonnes. La vitesse

ordinaire de chargement est

de 2,250 tonnes à l'heure

pour chacun des deux quais.

MDRE DE LAMINOIR DE 710 m m

li"l



NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
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Cn a installé récemment

une station centrale électn-

que très puissante. Elle

comprend des chaudières à

tubes d'eau avec chargeurs

automatiques, le tout érigé

sur pilotis iu quai d'embar-

quement, tt près des appa-

reils de déchargement du

charbon. Elles fournissent la

vapeur aux machines " Bel-

liss & Morcom." type ma-
rine, lesquelles actionnent des

générateurs " Brown Boven,"

produisant un courant tri-

phasé 60 périodes sous 6,600

volts. Le courant est trans-

mis au même voltage aux

différents points d'emploi

dans les mines tant souter-

raines que sous-marines.

Un coup d'oeil sur la map-
pemonde fait voir que Wa-
bana. Terre Neuve, se trouve

pratiquement au centre des

plus grands marchés de l'uni-

vers. Elle se trouve directe-

ment sur la route de naviga-

tion de l'Atlantique Nord,

et les marchés côtiers de

l'Europe et de l'Amérique

s'ouvrent devant elle.

La " Scotia " vend environ

ATELIER DES MACHINES-01
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un demi-million de tonnes de

minerai par année aux Etats-

Unis, à l'Europe et au Ca-

nada. Le reste de la pro-

duction est expédié aux

hauts fourneaux de la Com-
pagnie à Sydney Mines,

Nouvelle-Ecosse.

CARRIÈRE DE PIERRE
À CHAUX À POINTE-

EDOUARD.

Afin d'assurer un approvi-

sionnement suffisant de pierre

à chaux convenable pour les

hauts fourneaux de Sydney
Mines, la Compagnie a ache-

té une propriété à Pointe-

Edouard, à 1 3 kilomètres des

mines, laquelle est reliée

par un embranchement de 4

kilomètres à la ligne princi-

pale du chemin de fer "In-
tercolonial." Cette propriété

couvre environ 100 hectares.

La pierre est carbonifère et

elle se présent en lits de

qualité uniforme. La car-

rière est exploitée à ciel

ouvert, car il n'y a que peu

de terre à enlever, et comme
le transport aux hauts four-

lE DE TRANSMISSION DE 455 m/m
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neaux est effectué directe-

ment par voie ferrée, la

Compagnie se procure ainsi

à très bas prix le calcaire

nécessaire à ses usines.

LES PLUS GRANDS GI-

SEMENTS DE CHARBON
DU CANADA.

Contenant, d'après les cal-

culs, au delà de 2.250,000.000

de tonnes, les gisements de
charbon de la " Nova Scotia

Steel & Coal Company, Li-

mited," tiennent un rang

élevé dans la liste de son

actif, et comptent parmi les

propriétés les plus impor-

tantes du Canada. Quand
r "Association Générale Mi-
nière " obtint la concession

du Duc d'York de tous les

minerais de l'île du Cap
Breton, et inaugura l'extrac-

tion systématique du char-

bon en Nouvelle-Ecosse, elle

commença ses opérations

dans le district de Sydney

Mines, à cause de l'excel-

lence du charbon.

Durant les 80 années de

l'histoire de cette Associa-

ATELIER DES MACHINES-
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tion, elle exploita tous les

districts connus de la Pro-

vince, mais lorsqu'elle fut

absorbée par les propriétaires

actuels, elle ne détenait plus

que les premiers gisements

exploités à cause de la supé-

riorité du charbon. Pour la

vapeur, la métallurgie, et

tous les besoins en général,

ce charbon est considéré

comme le meilleur de la

Nouvelle-Ecosse, car il est

plus pur et possède un grand

pouvoir calorifique.

La Compagnie possède

quatre lots de gisements dif-

férents, les mines de Sydney
à terre, les mines de Sydney
sous-marines, les mines Bour-

ladarie à terre, et les gise-

ments sous-marins extérieurs.

Les trois premiers lots sont

ccntigus et s'étendent du
côté nord du port de Sydney
jusqu'au côté sud du Grand
Bras d'Or, sur une dista..

d'environ 16 kilomètres.

Les gisements sous-marins

extérieurs s'étendent du Cap
Dauphin au Cap Percy, cou-

vrant tout le bassin houiller

du Cap Breton, et l'on croit

lANSMISSION. EN ACIER DE 7.5 METRES
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que dans son aire de 53

kilomètres carrés se trouvent

toutes les veines de ce dis-

trict, de beaucoup le plus

important et le plus étendu

du Canada.

On a exploité une partie

relativement restreinte de ces

gisements depuis 90 ans. les

travaux ayant été limités

presque entièrement à la par-

tie des mines de terre et

sous-marines à Sydney. On
n'a ouvert des puits dans la

région du centre que ces

dernières années, alors que

pas une seule tonne de char-

bon n'a été extraite de la

partie nord, la Boulardarie,

ni des gisements sous-marins

extérieurs.

L'épaisseur du charbon

dans les différentes mines

varie de 1 m. 50 à 2 mètres

et l'inclinaison est uniformé-

ment d'environ S'^ , . L ex-

traction se fait surtout d'a-

près la méthode de " Gale-

ries et Piliers.
" mais cepen-

dant, diverses autres mé-

thodes d'extraction, de pom-
page, de transport et de

ventilation sont également

ARBRE D'ACCOUPLEMENT,
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suivies pour répondre aux

conditions des différentes

mines.

Sous le contrôle de la

" Nova Scotia Steel & Coal

Company Limited," le déve-

loppement de l'exploitation

se poursuit rapidement. Alors

qu'en 1900, il y avait une

mine produisant 216,000

tonnes par année, il y a

aujourd'hui cinq mines bien

aménagées dont la produc-

tion s'élève à 810,000 tonnes,

et cette année une nouvelle

mine ajoutera 324,000 tonnes

à la f roduction annuelle.

A Sydney Mines se trou-

vent une aciérie moderne a ec

haut fourneau et four Ma Jin

d'une capacité d'environ

90,000 tonnes par année,

ainsi que des fours à coke,

appareils pour le lavage du
charbon, etc. Le réseau de

chemin de fer a été pratique-

ment reconstruit et étendu,

et comme le port d'expédition

de North Sydney, à 5 kilo-

mètres seulement des mines

et de l'aciérie, offre les faci-

lités les plus modernes pour

l'expédition du charbon et la

l'OIDS SIX TONNES
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réception du minerai, les

villes sœurs de Sydney Mines

sont devenues deux des cen-

tres industriels les plus im-

portants des Provinces Mari-

times.

DESCRIPTION DES
MINES EN VOIE D'EX-

PLOITATION.

"PRINCESS" (No h-
Cette mine était la seule

exploitée quand la " Scotia
"

succéda à l" Association Gé-

nérale Minière " en 1900.

L'extraction se fait à la

main. 600 hommes étant

employés sous terre. La mine

est organisée pour produire

720 tonnes par jour. L'ou-

tillage à la surface est le plus

considérable de toutes les

mines, car il sert de station

centrale pour plusieurs des

travaux des mines 2 et 3.

La moitié des chaudières de

cette station consument les

gaz qui s'échappent des fours

à coke du voisinage et les

autres brûlent les déchets de

lavage du charbon.

"LLOYDS • (No 2) La

GOUVERNAIL POU

liti



POUR S. S. "LUX", POIDS HUIT TONNES

^msÊÊÊÊ



il

GOUVERNAIL POUR S. S. "GRYFERVALE". P

MaaHB



NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
COMPANY LIMITED

capacité de cette mine est de

540 tonnes par jour. L'ex-

traction du charbon se fait

par des machines actionnées

par l'air comprimé. La puis-

sance pour actionner ces ma-
chines ainsi que les engins

de traction et autres vient

de la station centrale de la

mine " Princess."

" FLORENCE "(No 3)-
Cette mine est située à envi-

ron 3 kilomètres au nord de

la mine Princess; elle donne

la plus grosse production des

mines actuelles, en moyenne
810 tonnes par jour. Cinq
cent cinquante hommes y
sont occupés. Six chaudières

"Sterling" de 240 C.-V.

fournissent la vapeur pour les

différents engins, et sont

munies de ventilateurs pour

le tirage forcé activant la

combustion des déchets des

laveries qui forment la plus

grosse part du combustible

utilisé.

"SCOTIA" (No 4) Cette

mine est une des plus inté-

ressantes d'Amérique non pas

par son étendue, mais parce

qu'elle est exploitée sous

POIDS DIX TONNES --^âi
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terre uniquement au moyen
de l'électricité. L'extraction

et la manutention du char-

bon, le pompage, tout se fait

électriquement. C'est la seule

nàne du Canada où on utilise

autant que possible les appa-

reils mécaniques et où il n'y

ait pas une seule conduite de

vapeur d'eau ou d'air com-

primé. La production jour-

nalière de 810 tonnes est

obtenue avec un minimum
de dépenses d'exploitation.

**QUEEN"(No5)--Cette
mine fut ouverte et exploitée

d'abord par " l'Association

Générale Minière. " C'était

une des plus productives de

l'époque et on la désignait

sous le nom de " Puits de la

Reine." Le système de

traction est maintenant élec-

trique et son outillage est

moderne sous tous rapports.

Sa capacité est de 450 tonnes

par jour.

"JUBILEE" (No 6)-
C'est une mine nouvelle en

cours d'installation. Ce sera

la plus importante du groupe

de la
" Scotia " car elle

produira environ 1 ,350 tonnes

PIECE DE COUVE

I
ir-. I



DUVERNAIL. POIDS 306: KILOGRAMMES

éà



FORGEAGE DES ESSIEUX AU



NOVA SCOTIA
STEEL & COAL
COMPANY LIMITED

par jour. Le puits qui fut

commencé en 1914 est pres-

que fini, et l'on fait les autres

préparatifs pour que l'ex-

traction soit commencée en

1916.

Ces trois dernières mines

de la Compagnie sont uniques

en ceci: que la traction sou-

terraine, ou le transport du
charbon, des galeries d'ex-

traction au centre principal

de traction, se fait au moyen
de petits moteurs actionnés

dans une mine par l'électri-

cité, et par l'air comprimé
dans les deux autres. Pas un
seul cheval n'est utilisé dans

ces trois mines ( Nos 2, 3 et 4

1

et il n'y en aura pas dans la

nouvelle mine " Jubilee," qui

sera entièrement exploitée

électriquement à la surface

et sous terre.

Tout le charbon extrait de

ces mines est passé au crible

et le charbon marchand, *4

de la production, est expédié

par voie ferrée et par eau

aux différents marchés; le

quart restant est lavé et

transformé en coke pour les

besoins métallurgiques de la

A U PILON
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*'
Scotia." Les déchets de

lavage sont transportés au-

tomatiquement aux chau-

dières.

APPAREIL POUR LAVER
LE CHARBON À SYDNEY

MINES.

La construction de cet

appareil fut commencée en

juin 1913 et terminée dans

l'automne de 1914.

Ce laveur est du type
" Baum "; la disposition gé-

nérale de l'appareil a été

préparée par Messieurs
Simon-Carves, de Manches-

ter, Angleterre. Il fera le

lavage de 900 tonnes de

menu par jour. C'est une

construction en ciment armé

élevée de 5.5 mètres au-

dessus de la cour, supportée

par plusieurs colonnes en

ciment armé. Devant le

bâtiment et sous la voie

ferrée se trouve une vaste

trémie où se déverse le char-

bon apporté par les wagons,

après avoir passé sur des

bascules de 180 tonnes.

A côté des bâtiments du

TRAIN DÉGROSSI SSEUF
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laveur se trouve un réservoir

surélevé en ciment armé,

pouvant contenir 567 mètres

cubes d'eau; le réservoir est

protégé par une enveloppe

convenable qui laisse su0i-

samment d'air pour prévenir

la gelée.

Au cours ordinaire des

opérations de cet appareil,

le charbon de mine est dé-

versé de l'une ou l'autre

voie dans le puits de l'éléva-

teur, de là une chaîne à

godets monte le charbon

jusqu'au dernier étage du
bâtiment, où il est déversé

dans une grande trémie de

lavage. Tout le charbon est

lavé ici. Les gros morceaux

ne subissent pas d'autre

traitement mais les plus

petits sont lavés de nouveau

et passés sur une série de

cribles. Les plus gros par

une suite de compartiments

vont au broyeur, et les plus

petits continuent jusqu'à une

autre trémie, où ils sont lavés

de nouveau. Au cours du
lavage, les déchets tombent

au fond de la trémie d'où ils

sont enlevés automatique-

\GE D'UN LINGOT

Ml



NOVA SCOTIA
STEEL & GOAL
COMPANY LIMITED

ment par un élévateur en

spirale. Ces déchets sont

finalement amassés dans un
compartiment ou jetés dans

une conduite en fonte,d'où un
courant d'eau les entrain; à

la mer.

Le but des opérations de

cet appareil est d'enlever

autant que possible, toute

l'ardoise et le soufre qui se

trouvent dans le charbon.

Il est aussi essentiel que le

charbon ne soit pas entraîné

avec les déchets. Afin de

réduire la pwrte au minimum,
on fait un troisième produit

en variant le procédé, la

perte du charbon devient

tout à fait minime et la

qualité du charbon lavé est

améliorée.

Après que le charbon est

lavé il est divisé en deux

grosseurs, qui peuvent être

expédiées séparément, ou

bien il est mélangé de nou-

veau et passé dans des

broyeurs rotatifs, où il est

suffisamment réduit en gros-

seur pour les fours à coke.

Après le passage aux

broyeurs le charbon est

LAMINOIR POUR FE
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mélangé au menu et trans-

porté par un convoyeur à

courroii i la tour scvant

d'accuniu.ateur Le cnar-

bon de grosseur moyenne

après av( ir iU e .nagasiné

dans des émics. est '-ans-

porté par une courroit- de

410 m n à la st '\tion centrale

où il est pesé r distribué aux

c! tudières. Leau eTiployée

ai- vage du charbon tombe
dans un bassin de drainage

où "Ile est clarifiée pour être

employée de nouveau, les

sédiments s'enlevant facile-

men par une trappe dans le

fond du bassin.

l JURS À COKE.

Le charbon lavé est

porté aux fours à c

sins. Ceux-ci ont

tamment amé
augmentés, de sorte

jourd'hui il \ a ^

" Bauer " à la mi

et 120 fors "Ben La
capacité total de es b^ttc-

rirs réunies est de 270 te nés

•p<.r jour, que la Comp. nie

utilise en entier pour ses

CRAMPONS
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besoins. Ces fours sont

situés juste au pied des hauts

fourneaux où le coke est

utilisé, de sorte qu'il n'y a

qu'une manutention après la

production du coke, ce qui

dinunue les pertes de beau-

coup.

MANUTENTION DU
CHARBON À NORTH
SYDNEY, QUÉBEC
ET MONTRÉAL.

A North Sydney se trou-

vent les quais pour charger

le charbon et décharger le

minerai. Il y a deux quais

[X)ur le charbon, à haut et

bas niveau. Le premier

s'élève à 18 mètres au-dessus

de la marée haute, et il est

long de 305 mètres y com-

pris les approches. Il est

muni de trémies contenant

4,500 tonnes. On a passé

6,300 tonnes de charbon sur

ce quai en six heures.

Le quai de bas niveau est

à 10 mètres au-dessus de la

marée haute et long de 400

mètres. Il sert surtout pour

charger les petits bateaux et

BOULONNERIE M
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le ravitaillement des soutes.

La position géographique

insurpassable, le magnifique

port de North Sydney, joint

à la haute qualité du charbon

de Sydney et au prompt

service, donnent à la Com-
pagnie une haute position

dans le commerce de ravi-

taillement.

La Compagnie possède

aussi des quais considérables

à Québec et à Montréal.

L'outillage de Québec com-

prend trois grues sur chantier

sur le Bassin Louise qui

c?'.'chargent le charbon sur ta

pile ou dans les tombereaux

sans plus de manutention.

La capacité de cet outillage

est de 2,700 tonnes par jour.

L'outillage de Montréal,

sur la jetée Bickerdike, sur

la voie du chemin de fer

Grand Tronc, consiste en

deux élévateurs rapidei
" Brown " d'une capacité de

2.700 tonnes par jour. Ces

élévateurs sont particulière-

ment adaptés au ravitaille-

ment des vaisseaux accostés

auprès de l'outillage, et

nombre des plus grands

JLONS ET ECROUS
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vaisseaux taisant le service

du Canada sont chargés à ce

quai.

TRAFIC ET TRANSPORT

Vu le tonnage annuel de

matériaux à mouvoir, le

problème de transport prend

une grande importance. Dans

son vaste champ d'action, la

Compagnie doit s'occuper de

toutes sortes de frets, depuis

le voiturage d'une charge de

billots jusqu'à l'expédition de

plus de 900.000 tonnes de

charbon et de minerai.

Une flotte de quinze à

vingt steamers, la plupart

construits sur les devis de la

Compagnie et nolisés par

charte à long terme, sont

engagés dans ce commerce.

Ils sont construit? sur le

principe "cantilever, " avec

grandes écoutilles, et cale

libre de toutes obstructions

telles que poteaux et écou-

tilles.

Deux autres vajaeurs. le

" Wagama " et le
" Wes-

cana," chacun d'un tonnage

mort de 7,380 tonnes, sont

ÉCLISSES, PLAQUES D'AS
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construiu sur le même prin-

cipe avec grandes écoutilles

et cale libre. Comme le

" Thémis " et le ' " Tellus,"

ils conviennent surtout au
transport du minerai, du
charbon, des wagons de
chemin de fer et des machines
pesantes.

Un autre vaisseau cons-

truit pour le commerce du
charbon du St-Laurent, le

" Wacousta " est également

un beau type de sa classe,

avec une capacité de 5,130

tonnes poids mort.

Il y a aussi un vaste réseau

de voie ferrées en rapport

avec les usines de Sydney
Mines. La voie principale a

1 3 kilomètres de long et plus

de 19 kilomètres de voie

d'évitement. Le réseau se

relie directement au chemin
de fer Intercolonial du Ca-
nada à Sydney Mines et à

North Sydney.

Le quai d'arrivage du
minerai est à hauteur de 13

mètres au-dessus de la marée
haute et a 350 mètrts de long.

Il est outillé de deux grues à

vapeur " Wellman-Scaver-

UR LES WAGONS PLATE-FORMES
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Morgan " d'une force de 9

tonnes et d'une capacité de

4,300 tonnes par jour.

USINES MÉTAL-
LURGIQUES

HAUTS FOURNEAUX

Toute la matière première

pour les usines et les forges

de New Glasgow est fournie

par l'aciérie de Sydney
Mines, une des plus produc-

tives et des plus modernes

au Canada. Sa construction

fut commencée en 1902 et

complétée trois an ^ plus tard.

Elle a depuis remplacé les

usines métallurgique du com-

té de Pictou.

Le minerai de fer est traité

dans un haut fourneau d'une

capacité quotidienne de 270

tonnes. Ce haut fourneau a

une hauteur de 25 mètres.

Les accessoires compren-

nent quatre " Cowpers ' de

26 mètres de hauteur et de

3. 6 mètres de diamètre, ainsi

que deux machines souf-

flantes du dernier type
" Southwark " avec cylin-

ATELIER DE MUNITIONS — TO
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dres à air de 1.8 mètres de

diamètre et 1 . 5 mètres de

course.

La vapeur est fournie par

des chaudières à tubes d'eau
" Sterling," le chauffage se

fait par le gaz qui sert aussi

pour les appareils " Cowper."

Le chargement des hauts

fourneaux est assuré par un
" skip " alimenté de coke,

de minerai de pierre à chaux

provenant d'accumulateurs

spéciaux.

Quatre 'jatteries de fours

à cornue, 150 en tout, four-

nissent le coke pour le haut

fourneau. Trente de ces

fours type " Bauer " sont à

la mine " Princes» "; les

autres, du type " Bernard,"

sont près du fourneau.

Un trait remarquable de

l'installation de Sydney

Mines est que les gaz qui

s'échappent du haut four-

neau et des fours à coke sont

tous utilisés comme combus-

tible; on fait tous les efforts

pour réduire au minimum la

consommation du charbon

aux usines mêmes.

Près du haut fourneau, et

n USINANT DES OBUS DE 113 m/m



NOVA SCOTIA
STEEL &COAL
COMPANY LIMITED

rapprochés les uns des autres,

on trouve réunis tous les

matériaux nécessaires à la

production de la fonte: le

coke préfMré par la Compa»

gnie avec le charbon de ses

propres mines, dans le voisi-

nage immédiat, le minerai de

fer provenant des mines de

Wabana de la G>mpagnie, et

la pierre à chaux extraite des

carrières de la Compagnie i

peu de distance.

Le haut fourneau fut allumé

il y a neuf ans et. à part de^

arrêts nécessités pour le^

réparations, il a fonctionné

sans interruption depuis lors.

FOURS MARTIN.

La fonte liquide est trans-

portée dans des poches de 36

tonnes jusqu'au four Martin,

situé à quelque 100 mètres

de là.

L'atelier des fours Martin

comprend quatre fours ba-

siques de 45 tonnes, de cons-

truction moderne, et un

mélangeur basculant d'une

capacité de 160 tonnes. Les

fours de l'aciérie Martin sont

HALL
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chauffés par le gaz produit

dans les appareils les plus

perfectionnés, par la distilla-

tion du charbon des mines

de la Compagnie, lequel

convient particulièrement à

cette fin. Un certain pour-

centage de gueuses de fonte,

ferraille et autres matériaux

nécessaires à la fabrication de

l'acier, su<^-ant les usages

auxquels il est destiné, est

ajouté à la fonte liquide des

fourneaux. Ces additions

solides sont introduites par

un chargeur électrique qui

distribue scientifiquement sa

charge dans la masse fon-

due. La coulée de l'acier

s'effectue dans des poches

d'une capacité de 54 tonnes

soulevées et manœuvrées par

ponts roulants électriques
" Shaw " de 68 tonnes. Des

poches, l'acier est réparti

dans les lingotières. La capa-

cité de celles-ci varie de 3 à

27 tonnes. Pour les produits

ordinaires, on laisse les lin-

gots se refroidir dans les

lingotières puis on les expédie

aux Forges de New Glasgow.

Mais si on désire de l'acier

1»!
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comprimé, on transporte les

lingotières contenant le métal

fondu à l'usine de compres-

sion de l'acier, la première

du genre construite au Ca-

nada.

USINE DE Com-
pression DES

Lingots

On sait que depuis quel-

ques années les recherches

faites pour obtenir des lin-

gots sains et sans retassures

ont été extrêmement nom-

breuses.

Parmi les méthodes diver-

ses qui ont été proposées il est

certain que la compression

des lingots encore fluides par

le procédé " Harmet sem-

ble donr°r les meilleurs

résultats.

La " Nova Scotia Steel &
Coal Company. Limited.

"

saisissant l'importance de ce

traitement dans la produc-

tion de l'acier de prcmici

ordre, a acquis les droits

canadiens de M. Harmet. et

scsl ainsi assuré k- njono-

MINE Q^U E E
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pôle de ce procédé au Canada.

Elle suit ainsi la marche du
progrès afin de maintenir sa

réputation dans la fabrica-

tion des pièces de forge de la

meilleure qualité possible

pour la marine, les chemins

de fer et les machines.

L'installation des appareils
" Harmet " à Sydney Mines

procure les moyens de pro-

duire l'acier cie la meilleure

qualité, dans sa classe, au

Canada. La politique de la

Compagnie a toujo'.Ts été de

se maintenir au premier rang,

et cette dernière addition à

ses usines le démontre d'une

façon frappante.

Non seulement on a adopté

les meilleurs moyens de pro-

duire l'acier de la plus haute

qualité, mais la récente ins-

tallation de presses à forger

hydrauliques à New Glas-

gow. N.-E.. permet d'obtenir

des grosses pièces forgées

dans les meilleures condi-

tions.

Cette forge est moderne
sous tous les rapports: la

disposition et l'installation

en ont été faites après une

DROITE
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étude approfondie des meiU

ieures forge» de l'étranger et

suivant les derniers perfec-

tionnements connus.

PIÈCES FORGÉES
À PARTIR DE LINGOTS
TRAITÉS PAR LE PRO-

CÉDÉ "HARMET."

Il arrive fréquemment que

des accidents de chemin de

fer très graves sont attribués

après enquête à la rupture

d'un rail, d'une essieu, d'une

bielle motrice, sans que l'on

puisse découvrir la cause

réelle de la rupture de ces

pièces. 11 est certain que

certaines pièces en arier sont

sujettes à ce ruptures
" mystérieuses.'

La vieille opinion que l'acier

n'offre pas la même séciritc

que le fer. dominant dans les

débuts de l'utilisation de

l'acier, n'est pas complète-

ment disparue.

C'"st qu'tii effet il arrive

que des ruptures se produi-

sent sans que le métal, de

composition normale. coP'

mi
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tienne un élément qui puisse

expliqu*"- r" faiblesse.

Les n>v'iJ,u k jltrs compé-

ten' . et t..pt;»:'r.'ï .te* oarlent

aloi. de -tn., uifi iiolécu-

laire \'~ t^ta mo. 'ie ségré-

gation. ^«iiZ vcius. de

tension inierncs, d inclusions

non métalliques, etc.

On reconnaît que de tels

défauts puissent exister, mais

on sait également que la

période critique pour leur

apparition et leur croissance

est celle du passage du métal

de l'état liquide à l'état

solide.

La plupart des aciéries font

peu ou rien pour obvier à ces

imperfections, parce que les

Lesoins ordinaires, les quali-

tés usuelles j acier marchand
donnent satisfaction, tt les

frais supplémcntairrs du
traitement sont pto'il^ulfs.

Ccpeiui ut les usii ^.s qui

produisent aujourd'hui I a; ier

de haute qualité destiné aux

gr<.s.ses pièt es t'e f')r|;rs ont

été amenées à adopter la

méthode des lingots à l'état

fîuide. Le métai est soumis à

une forte pression alors qu il

mini: s

!•-•!
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passe de l'état liquide à l'état

solide. L'acier provenant de

ce procédé est employé dans

la fabrication de grosses

pièces, telles que, essieux de

locomotives, arbres de cou-

che, pièces de marine, tubes

d'artillerie et plaques de blin-

dage de la plus haute qualité:

de fait pour toutes pièces qui

exigent le maximum de sûreté

et d'homogénéité structurale.

Pour pouvoir apprécier les

effets de ce procédé sur

l'acier, il faut étudier les

dif^îrentes étapes de sa fabri-

cation. A cette fin on peut

diviser la production de

l'acier marchand en trois

étapes, comme suit:

1. La production du métal

liquide ayant les éléments

chimiques convenables sans

mélange de scorie, et sans ga/

ou oxydes.

2. Le passage de l'état

liquide à l'état solide dans la

lingotière. lequel est accom-

pagné de nombreux dangers,

car la contraction violente

qui résulte du refroidissement

rapide peut produire des

tension.s internes sérieuses.

IS^
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mêmes des ruptures de la

masse métallique, et causer

par là des défauts qu'il est

impossible de corriger plus

tard.

3. Ln conversion du métal

solide brut en produits finis,

tels que billettes, barres, pro-

filés, qu'on obtient par marte-

lage ou laminage.

La première étape s'effectue

dans le four, mais même avec

la température intense né-

cessaire à la fusion, on peut

la contrôler raisonnablement.

La deuxième étape, alors

que les qualités physiques et

la structure moléculaire du
métal sont fixées, est celle des

trois qui est la moins suscep-

tible de contrôle; cependant,

réalisant bien l'importance

du contrôle à ce moment, les

usines ont constamment
cherché à prévenir les défec-

tuosités, et cela malgré les

forces nombreuses et puis-

santes en jeu. Bien que les

aciéristes aient cherché à

contrôler ces forces pendant

des années, ils n'ont troi'"'é

une solution satisfaisante que
tout récemment.

ACHINES SOUFFLANTES
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Les défectuosités les plus

fréquentes dans l'acier fondu

en lingotières sont: la retas-

sure, les soufflures, les poro-

sités, fissures, tensions in-

ternes, la ségrégation et

cristallisation excessive.

Les soufflures sont causées

par la présence de gaz en-

fermés dans le métal en fusion.

Le fer, comme l'eau, dissout

davantage les gaz, tels que

l'oxyde de carbone, l'azote et

l'hydrogène, à l'état liquide

qu'à l'état solide. De sorte

que pendant la solidification

de l'acier, l'excès des gaz

dissous par le métal en fusion

est expulsé, mais ces gaz sont

emprisonnés dans la masse

qui se solidifie et produisent

des soufflures. Ces soufflures

f)euvent se trouver au cœur

de la pièce ou près de la

surface. Bien que nuisibles

dans les deux cas, les derniè-

res le sont particulièrement.

Ordinairement les soufflures

intérieures se ferment au

laminoir ou sous le marteau

et font peu de mal si le métal

est suffisamment travaillé,

mais dans les grosses pièces le

|4Sl
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travail est rarement suffisant

pour produire cet effet.

Quand le lingot est passé au

laminoir ou sous le marteau,

il arrive que les soufflures qui

se trouvent près de la surface

éclatent et forment une fis-

sure dans laquelle l'oxygène

de l'air et les scories peu .;nt

s'introduire. Si c'est l'oxy-

gène, il réagit sur le fer de

la paroi intérieure de la

soufflure et forme ur. oxyde

de fer dont la présence em-
pêche la soudure et laisse une

paille permanente. On dit

aussi que sous certaines con-

ditions, pendant la solidifi-

cation du lingot, l'oxygène de

l'atmosphère se diffuse et

oxyde les cavités intérieures

avec le même effet. La plu-

part des fissures des surfaces

et des inclusions découvertes

en travaillant l'acier au tour

sont dues aux soufflures de

surface

La retassure ou cavité

centrale est causée par le

retrait, et se reconnaît à un
vide, que l'on trouve ordi-

nairement plus gtand près du
sommet et vers l'axe du

:S DU HAUT FOURNEAU
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lingot. La même cause, le

retrait, produit un prolonge-

ment de cette défectuosité en

descendant suivant l'axe

longitudinal, la retassure

visible diminuant graduelle-

ment jusqu'à ce que sa

présence ne se révèle que par

l'état spongieux du métal

affecté. Si on laisse le lingot

se refroidir sans le déranger

dans la lingotière, cette

retassure et la partie spon-

gieuse inférieure, sont iné-

vitables.

Dans le refroidissement du
lingot, la surface exté.i.ure

de l'acier se solidifie d'abord

et en détermine les dimen-

sions; mais il reste encore

l'intérieur liquide dont le

volume est fortement modifié

par le retrait pendant le

refroidissement. Peu à peu

le métal fondu se fixe à

l'enveloppe solide, ajoute à

son épaisseur, et tend à laisser

un creux ou cavité égale en

volu ne au retrait du métal.

Simultanément le métal plus

fluide des parties plus chaudes

du lingot coulent et remplis-

sent cet espace. Cette retas-

FOURS COKE, SI

HVI
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sure visible est donc causée

par la chute graduelle du
métal encore liquide qui

remplit les vides causés par

le retrait.

Mais le retrait se continue

après la solidification, et

comme le métal de l'enve-

loppe extérieur est plus froid

et plus dur que l'intérieur, il

en résulte que la contraction

accompagnant inévitable-

ment le refroidissement n'est

pwssible que par la forma-

tion de petits vides, qui

amènent la porosité dars

l'axe de la partie inférieure.

Les tensions internes, de la

même façor. par suite de la

contraction du métal, dé-

chirent le métal, formant de

petites fissures et augmentant
ainsi la porosité du centre du
lingot.

Des plans de clivage

résultent de la cristallisation

du métal, et de l action des

tensions internes causées par

le retrait.

La ségrégation, ou distri-

bution inégale des impuretés

dans le lingot est due surtout

à ce que le point de fusion de

N
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ces impuretés est plus bas

que celui du fer. Le refroi-

dissement de la partie exté-

rieure du lingot les fait couler

vers 1^ partie plus chaude

à l'intérieur. Les parties

centrales et supérieures étant

les dernières à se solidifier

montrent donc la plut forte

proportion de ségrégation.

Les avantages du procédé
" Harmet " qui ont été con-

firmés par la pratique sont:

1

.

Prévention de» fissures

résultant du retrait et des

tensions internes.

2. Arrêt prompt de la cris-

tallisation du métal, attendu

que la pression hâte le pas-

sage de l'état fluide à l'état

solide et produit une fine

cristallisation sans plans de

clivage.

3. Moins de ségrégation,

c'est-à-dire, diminution de la

tendance du carbone et des

impuretés à se concentrer

dans la partie supérieure du

lingot. Le mouvement du

lingot remontant dans la

partie plus froide du moule

augmente cettw .endance.

ATELIER MEC
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4. Prévention de la retas-

sure ou cavité intérieure.

5. Amélioration des pro-

priétés physiques due à ce

que l'effet mécanique du
procédé ressemble à celui du
forgeage.

6. Réduction de la chute

à faire à la tête du lingot;

il n'y a pratiquement pas de

chute à faire car l'uniformité

de la composition et l'absence

de cavités se maintiennent

dans tout le volume du lingot.

L'outillage pour la com-
pression fluide installé à

Sydney Mines comprend un
groupe de 4 presses " Har-
met " de 1,125 tonnes

chacune, pouvant travailler

les lingots de 2.5 à 4.5

tonnes, et une de 3,600

tonnes pour les lingots de 9

à 45 tonnes.

Les presses sont munies des

pompes nécessaires, des accu-

mulateurs, etc., et sont ins-

tallées dans une annexe des

bâtiments de l'aciérie Martin.

Elles sont près des fours et

disposées de telle sorte que
les poches contenant le métal

à comprimer n'ont qu'une

L'EXTRACTION
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petite distance à parcourir

pour atteindre les plate-

formes de coulée.

Afin d'établir la supério-

rité du procédé " Harmet
"

on a fait une enquête relati-

vement aux mérites de l'acier

ainsi traité.

La première chose fut

d'examiner la structure inté-

rieure du lingot. Deux lin-

gots pris au hasard dans la

même coulée, l'un comprimé

et l'autre non comprimé,

furent sciés en deux suivant

l'axe longitudinal. Les sur-

faces furent rabotées et

photographiées. Une étude

sommaire établit la preuve

de plusieurs des avantages

réclamés pour l'acier " Har-

met."

1. Un examen soigneux des

surfaces des lingots sciés ne

laissa voir aucune trace de

fissures dans le lingot com-

primé, tandis qu'on en re-

marquait plusieurs dans le

lingot non comprimé.

2. Le grain du métal visible

à l'œil nu était beaucoup plus

serré dans le lingot comprimé

que dans l'autre. Ceci pa-

IS^
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raissait également dans les

microphotographies de di-

verses sections prises à l'in-

térieur des lingots, même en

comparant les sections du
lingot comprimé avec les

plus belles parties du lingot

non comprimé.

Pendant le laminage et le

forgeage on eut soin de sou-

mettre les deux lingots au
même chauffage et au même
refroidissement. Une étude

des résultats de l'analyse des

lingots faite au point de vue
de la ségrégation prouve que
1 effet du procédé est de

hâter le passage de l'acier de

l'état fluide à l'état solide.

Ceci, avec l'effet du forgeage,

explique !e grain plus serré

du lingot comprimé.

3. La diminution de la

ségrégation dans le cas du
lingot comprimé, fut établie

par une analyse soigneuse et

complète des deux lingots,

d'après des échantillons pris

comme suit. Une des sur-

faces exposées par le sciagt

en deux, tel que mentionné,
fut divisée par une série de
marqii.is au poinçon d'où on

4NES, SYDNEY MINES

I.S21
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prit des échantillons avec un

foret de 1 3 m m. Ces trous

de foret formaient tout un

treillis couvrant la surface

passant par l'axe longitu-

dinal.

COMPOSITION MOYEN-
NE DES LINGOTS.

Carbone, 0.39 Phos.. 0.041

Manganèse. 0.60 Soufre. 0.021

Les résultato chimiques

obtenus établirent les varia-

tions maxima suivantes d'a-

près la moyenne des analyses

des principaux constituants

de chaque lingot:

Comparaison de la ségrégation

trouvée dans un lingot com-

primé et un lingot non traité

d'une même coulée.

Pourcentage de variation du

Carbone :

Comprimé Non comprimé

10 50

Pourcentage de variation du

Phosphore:

Comprimé Non
10

comprime
110

Pourcentage de variation du
Soufre:

Comprimé Non
10

comprimé
90

(S31
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Après avoir été reportées

sur le plan du lingot, les

analyses firent voir l'unifor-

mité remarquable de la

composition du lingot com-

primé. Il est clair que bien

qu'elle ne disparaisse pas

entièrement, la ségrégation

est tellement atténuée dans

le lingot comprimé qu'elle est

pratiquement sans impor-

tance, alors que celle du
lingot ordinaire produit de

grandes variations dans sa

composition chimique, et des

fluctuations analogues dans

ses qualités physiques.

4. Un examen minutieux

des surfaces après avoir scié

les lingots en deux ne révèle

aucune trace de retassure ou

cavités intérieures dans le

lingot comprimé.

5. Des microphotographies,

tant du lingot comprimé lui-

même que de l'acier laminé

ou forgé en provenant, révè-

lent une plus grande unifor-

mité de structure que dans

les produits similaires de

l'acier ordinaire. Cet état

explique la résistance à la

traction plus élevée de l'acier

D N H A R M E T"
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soumisau procédé " Harmet."

Des éprouvettes d'acier

comprimé et d'acier ordi-

naire, les deux provenant de

la même coulée et soumise»

aux mêmes conditions de

chauffage, de refroidissement

et de traitement mécanique,

après avoir été essayées avec

soin, montrèrent que la résis-

tance à la traction de l'acier

comprimé dépasse en mov-

enne de 10^^ celle de l'acier

ordinaire.

On constata aussi une

différence semblable dans la

limite élastique en faveur de

l'acier comprimé.

Lorsque soumis aux essais

de traction, le même degré de

supériorité de l'acier com-

primé fut démontré d'u-e

manière absolue.

D'ailleurs en pratique on a

trouvé que Us pièces forgées

provenant d'acier comprimé

d'une même coulée ont tou-

jours donné, à l'épreuve, des

résultats remarquablement

plus uniformes que ceux de

l'acier non comprimé.

6. Cette étude des résul-

tats donnés par les lingots

ATELIER DE COMPRESSION *
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comprimés montre leur ho-

mogénéité presque absolue.

EXEMPLE TYPIQUE DE
L'EFFET DE LHÉTÉ-
ROGÉNÉITÉ DE

L'ACIER.

On a vu que l'acier, si on

le laisse refrodir sans le

déranger dans la lingotière.

développe des défectuosités

dont la plus importante est

la ségrégation le long de l'axe

longitudinal. Ce manque
d'homo^tnéité est très grave,

surtout quand le métal est

destiné à la forge et surtout

à certains forgeages. Ainsi

l'essieu coudé est bien de

toutes les parties d'une ma-
chine celle qui doit offrir le

plu» de sécurité. L'effet de

l'emploi de l'acier ordinaire

dans cette pièce importante

se voit dans le dessin ci-

dessous d'un essieu coudé de

locomotive. La forme prise

par le centre ségrégé du lingot

après le forgeage est la même
relativement à li surface de

l'arbre fini que dans le lingot

après la coulée. On peut

^RMET." LES AUTRES NON-COMPRIf.TÊS
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l'indiquer comme on 1 a fait

dans le cas actuel. Quand les

deux bras sont coudés direc-

tement à un angle de 90

degrés, le centre poreux suit

à peu près les lignes a, b. c.

d, e, f, g. h, k. 1; si les deux

bras sont forgés en ligne et

ensuite recourbés à 90 degrés,

il suit les lignes a, b, c, d. e.

f, g, m, n. La première

méthode est apparemment la

moins désirable, mais les

deux montrent l'existence de

points faibles justement au

point du plus grand effort.

L'examen de nombreuses

ruptures d'arbres coudés dé-

montrent que ces fractures

conunencent généralement

aux points c. e, f, h, et tout

tend à prouver qu'il y avait

faiblesse du métal à ces

endroits.

ATELIER DE COMPRESSION "HARM
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Toutes les sources de fai-

blesse et d'insécurité résul-

tant du manque d'homogé-

néité dans les forgeages

disparaissent avec l'emploi

de l'acier comprimé " Har-

met."

LES USINES DE NEW
GLASGOW.

A New Glasgow, au cœur
de l'industrie de l'acier de la

Nouvelle-Ecosse, se trouvent

les laminoirs, les forges et

autres ateliers où se fabri-

quent une grande variété de

produits finis.

Ces usines forment un
groupe de bâtiments mo-
dernes en ciment armé et en

acier, avec 10 hectares de

superficie couverte. Tous ces

ateliers sont munis de l'ou-

tillage le plus moderne et

sans rivaux parmi les usines

du même genre en Canada.

Les laminoirs comprennent

un dégrossisseur de 710 m m
pouvant passer les lingots de

3 tonnes pour donner des

billettes de diverses dimen-

sions requises par les trains

YDNEY MINES
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finisseurs; an trio de 508

m m pour les tôles, un de 458

m m et deux de 228 m m
pour les fers marchands.

Le train à tôles peut pro-

duire toutes tôles jusqu'à

1 ,270 m m de large ainsi que

des rails pour les mines

pesant jusqu'à 20 kilogram-

mes au mètre. Le train à

fers marchands est complété

par des machines de torsion

à froid capables de tordre les

barres de 64 m m carrés

employées dans les construc-

tions en ciment armé, ponts

et autres structures. Le

laminoir de 457 m m produit

des ronds jusqu'à 125 m m
de diamètre, des carrés jus-

qu'à 100 m m, et des larges

plats jusqu'à 380 m m. Le

laminoir de 228 m m produit

les plus petites dimensions de

ronds, carrés et plats de

toutes formes.

L'atelier des crampons,

rivets, boulons, écrous, ar-

bres de transmission polis,

fil machine et autres prr juits

finis comprend deux bâti-

ments en ciment et acier

couvrant une superficie d'un

DÉPOUILLEMENT DE LINGC
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hectare, et sont pourvus des

machines les plus nouvelles.

On peut se faire une idée

de l'étendue des opérations

de ces départements par le

fait qu'il en sort au delà de

700 variétés de barres, pla-

ques, cornières, etc.

La " Scotia " débuta dans

l'industrie de l'acier en fai-

sant des pièces de forge.

L'ancien martinet fut rem-

placé par un marteau pilon

de 2.5 tonnes, et elui-ci à

son tour par la presse hydrau-

lique. La dernière presse

hydraulique installée est la

première du genre en Canada,

et probablement une des plus

efficaces en Amérique. L'ou-

tillage comprend une presse

de 3,600 tonnes, façonnant

des lingots pesant jusqu'à 45

tonnes, et une autre de 540

tonnes pour le travail moins
lourd.

Ces presses permettent à

la Compagnie de finir des

pièces He forge en acier com-
primé égalant en qualité et

en dimensions tout ce qui

peut être fait à l'étranger.

) T S D'ACIER
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Il est important en forgeant

les grosses pièces que la

pression atteigne l'intérieur.

Le travail de la presse assure

ce résultat, tout en produi-

sant une Bne cristallisation

jointe à une dureté uniforme,

en contraste marqué avec

l'irrégularité due aux varia-

tions de compression pro-

duites par l'usage du pilon.

Dans la nouvelle presse

hydraulique le coup est

frappé par la " frappe
"

comme avec un pilon, mais

il est inunédiatement suivi de

l'application de la pression

hydraulique qui pétrit les

pièces comme dans une presse

ordinaire.

Dans cet appareil, la pres-

sion de la vapeur actionne la

" frappe " avec la force et la

rapidité caractéristique des

pilons à vapeur, mais de plus

on per.t appliquer une pres-

sion Hydraulique constante

d'up'" grande force au moyen
d'ui. cylindre spécial. Cette

pression vient d'une partie

distincte de l'appareil appelé
" intensificateur." Dans le

CHARGEMENT DES L1N(
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type le plus récent, dont celui

de la
" Nova Scotia Steel &

Coal Company " est un

exemple, cette particularité

permet de faire des ouvrages

plus considérables et en plus

grande variété avec la même
machine.

Cette partie de l'outillage

de la " Scotia " comprenant

deux presses avec accessoires,

accumulateurs, fours, etc.. se

trouve dans un bâtiment en

acier, brique et béton de 74

X 22 mètres. Deux grues

électriques de 45 et 27 tonnes

respectivement desservent

tout l'atelier. La distance

entre colonnes de la plus

grosse presse est de 3 x 1.5

mètres, la course du piston

de 2 mètres et le poids de

330 tonnes.

Les usines de New Glagow
occupent une position excep-

tionnelle Si T les bords de
1'" East River," comté de

Pictou. Cette rivière une

fois creusée aura 7 mètres de

profondeur à marée basse.

La marée est de 1 . 2 mètres, et

il y aura donc suffisamment

ÉRATRICES ÉLECTRIQUES
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d'eau pour \ct. navires d'un

bon tonnage qui atteindront

l'Atlantique par le Détroit de

Northumberland. Les trans-

ports faciles et i bon marché

sont essentiels à un commerce

constitué |}ar les marchan-

dises volumineuses et pe-

santes comme celles de la

" Scotia."

On donne une attention

spéciale aux pièces de ma-

rine, telles que gouvernails,

étambots, bordages d'arbres

de couche, etc. Les lingots

d'acier sont soumis au pro-

cédé de compression " Har-

met " et remplissent toutes

les conditions des spécifica-

tions telles que celles du
" Lloyds, " du " Board of

Trade Anglais " par exemple.

Des inspecteurs de ces insti-

tutions sont constanrunent sur

les lieux, ce qui assure la

prompte exécution des com-

mandes. La Compagnie ex-

pédie actuellement de grosses

pièces aux plus grands chan-

tiers maritimes de la
" Clyde" et d'ailleurs.

L'atelier mécanique de la

|6J1
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VOIES SURÉLEVÉES

Compagnie contient des

tours, rabotteuses, etc., ca-

pables de façonner toutes

pièces produites par l'usine

et terminer les arbres de

couche de toutes dimensions

désirées. L'usine est d'ail-

leurs en présence de la

demande croissante de ces

produits par les acheteurs

très exigeants que sont les

" Lloyds," l'Amirauté An-

glaise " et le " Board of

Trade"; une partie impor-

tante de la production étant

soumise à l'inspection de

leurs agents.

L'atelier des essieux de

wagons de chemin de fer est

des plus modernes, et l'un

des meilleurs qui existe. La
production quotidienne et

mensuelle de cet atelier est

supérieure à celle de toute

autre installation dans l'Em-

pire Britannique.

Les essieux sont façonnés

sur les nouvelles presses avec

l'acier comprimé; ceci assure

l'excellence des essieux pour

wagons et voitures. On en

produit plus de 5,000 par

mois.

(64]
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DEPARTEMENT DES
MUNITIONS.

Peu après le début de la

guerre, pour satisfaire à la

demande du gouvernement,

la Compagnie commença de

suite la fabrication de l'acier

approprié, fit les obus et les

expédia aux usines cana-

diennes en état de les finir

prêts pour être chargés.

Le premier obus fut fabri-

qué en acier de la " Scotia
"

le 27 septembre 1914. [)epuis,

la Compagnie a installé un

équipement complet pour

finir les obus et en produit

une grande quantité tous les

jours.

PLAQUES DE BLINDAGE

On fait aussi l'acier de

haute qualité pour le blin-

dage des automobiles, et la

Compagnie achève en ce

moment une grosse com-

mande de plaques finies,

prêtes pour la mise en place.

Ce département fournit

aussi l'acier pour les outils

de tranchées et fabrique ac-

DÊCHARGEA
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tuellement un lot de pelles et

boucliers combinés adoptés

par le Département e la

Milice Canadienne.

DÉPARTEMENT DES
CRAMPONS. BOULONS

ET RIVETS.

Ce département est le

mieux outillé du Canada; il

comprend quatre machines à

crampons d'une capacité

quotidienne de 90 tonnes en

crampons de toutes dimen-

sions et toutes formes. L'usine

en fournit des milliers de

tonnesau "Canadien Pacific,"
" Grand Tronc," " Canadien
Nord," " Intercolonial " et

autres chemins de fer.

Le département des bou-

lons et écrous est également

moderne et produit 45 tonnes

pur jour. On y a fait toutes

les dimensions requises par

les cheminsde fer et les

grands constructeurs.

Le département des rivets

produit 45 tonnes par jour

de rivets de toutes sortes

pour construction, wagons et

E N T QUÉBEC
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chaudières. La " Scotia
"

s'est fait une spécialité de la

fabrication de rivets répon-

dant aux spécifications du
" Lloyds," dont un repré-

sentant se tient sur les lieux.

AUTRES DÉPARTE-
MENTS.

Adjoints aux forges il yja

de grands ateliers de menui-

serie, modèle et construction.

Les salles d'expédition et

les hangars de 262 x 23

mètres sont amplement suffi-

sants. Ce département com-

me les autres est muni de

grues électriques puissantes.

Les usines sont sur le

chemin de fer " Intercolo-

nial," ce qui les relie directe-

ment à tous les laoints du

Canada et des Etats-Unis.

La situation est également

idéale pour le commerce

maritime. Les quais du gou-

vernement ne sont qu'à 9

kilomètres, et les améliora-

tions du port et de la rivière

permettront bientôt aux plus

gros vapeurs de charger aux

usines mêmes.

APPAREILS D
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LA "EASTERN
CAR COMPANY

LIMITED"
Les gigantesques travaux

de chemin de fer qui se sont

faits et se font encore au

Canada, tant sur les lignes

principales des trois trans-

continentaux que sur les

doubles voies et les embran-

chements, nécessitent une

très grande quantité de ma-

tériel roulant.

L'ouverture de nouveaux

territoires et l'augmentation

du commerce ont créé une

demande de wagons que les

compagniescanadiennesn'ont

pu satisfaire.

Les Directeurs de la

" Scotia " ont reconnu que la

demande de wagons aug-

mentait plus vite que la

capacité de construction, et

ils ont vu qu'une compagnie

de construction de wagons en

rapports intimes avec eux,

serait un bon client |X)ur les

lingots de Sydney Mines et

les forgeages de New Glasgow.

COMPANY LIMITED"
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La " E^stem Car Company
"

en résulta.

On acheta d'abord un site

magnifique de 26 hectares sur

le bord est de I"* E^st River."

Pictou. Il se trouve à quel-

ques kilomètres des charbon-

nages de Pictou ce qui assure

le combustible à bas prix, et

touche aux forges, laminoirs

et autres usines de la " Sco-

tia.
" Les matériaux pesants

tels que le Pin du Sud et la

Fonte en gueuses lui arrivent

directement par vapeurs

océaniques par r"East
River."

L " E^stern Car Comapny,

Limited," a commencé ses

opérations enseptembre 1913.

et sa production atteint

maintenant 40 wagons par

jour. Le marché peut absor-

ber toute cette production.

On fabrique tous les genres

de wagons en bois et en acier,

tels qu'illustrés pages 89 à

100.

Les ateliers sont le dernier

mot de la construction indus-

trielle en ce qui concerne

EASTERN CAR COMPANY LIMITED"
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l'éclairage, la ventilation, le

chauffage et la commodité.

Ils comprennent quatre bâti-

ments parallèles de 333 x

27.5 mètres, à charpente

métallique sur fondations en

béton et mur en ciment armé,

et disposés de sorte que les

matières premières entrent à

un bout et le wagon terminé

sorte à l'autre bout.

Le premier bâtiment con-

tient les ateliers des freins à

air, la forge, les machines à

boulons et rivets et les voies

de montage des bogies. Dans
le suivant se trouve les ate-

liers de charpente. Là sont

les poinçonneuses, cisailles,

riveuses et presses hydrau-

liques. Les voies de mon-

tage des châssis des wagons

occupent une partie de ce

bâtiment. Chaque voie est

placée sous une charpente qui

supporte des " runaways
"

équipés de 12 palans élec-

triques dt 4.5 tonnes. Les

deux derniers bâtiments sont

occupés par les machines à

bois, l'atelier de montage des

VUE GÉNÉRALE
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caisses et comme atelier tem-

poraire de peinture. Ils ser-

vent aussi à abriter les

wagons, et il y a place p)our

250 wagons. Deux ponts

roulants de 9 tonnes par-

courent toute la longueur des

trois derniers bâtiments. En
plus il y a tout un réseau de

voies étroites avec plaques

tournantes aux intersections,

ce qui af "ire un excellent

service de transport. Une
station centrale fournit le

courant pour les moteurs

électriques dans toutes les

usines, ainsi que l'eau à une

pression de 103 k. par cm2
pour les presses et l'air com-

primé à 14 k. par cm2.

Tous les ateliers sont munis

de l'outillage le plus moderne;

chaque machine a son propre

moteur ce qui dispense des

arbres de transmission et des

courroies. A l'extrémité,

deux ponts roulants se dé-

plaçant transversalement des-

servent les halls et servent au

transport des matériaux.

La fonderie comprend deux

ES MACHINES BOIS
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bâtiments; dans l'un se

trouve la fonderie de roues et

dans l'autre la fonderie

d'acier et de fonte grise, d'une

superficie respective de 5,500

mètres carrés et 2,750. La

fonderie de roues peut pro-

duire 300 roues par jour.

La station centrale, 35 x 37

mètres, est divisée en deux

parties; chambre des chau-

dières et chambre des ma-

chines. Il y a 5 chaudières à

tubes d'eau d'une capacité

totale de 3,000 h.p. Les

chaudières sont munies de

surchaufîeurs et de chargeurs

automatiques; le charbon

tombe de trémies surélevées,

les cendres sont enlevées par

des chaînes à godets, le tout

se faisant mécaniquement.

Ces chaudières consument

aussi les déchets de bois.

La chambre des machines

contient deux turbines à

vapeur de 750 k.w. à haute

et basse pression, une de 300

k.w. et un moteur générateur

de 200 k.w. avec excitatrices,

etc. De plus il y a deux

ATELIER DES MACHIN
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pompes de 1.3 m. cubes

opérées à une pression de

105 k. par cm2 et un com-

presseur " Corliss." Les

tuy- 'ix de conduite de ces

ma^'iines sont disposés de

façon que la vapeur qui s'é-

chappe des machines, des

compresseurs et des pompes

puisse être utilisée par les

turbines à pression mixte ou

dirigée dans des canalisations

spéciales pour le chauffage.

Tous les bâtiments sont

ainsi chauffés par la vapeur

d'échappement, excepté

l'étuve pwur le séchage des

bois qui est reliée directement

aux chaudières. L'eau pour

la station centrale est pompée
dans la rivière à 185 mètres

de distance.

La station centrale et les

ateliers sont reliés par un

passage souterrain où les

hommes peuvent marcher,

contenant tous les tuyaux à

vaf)eur, câbles électriques,

etc.

Les roues arrivent à l'ate-

lier brutes de coulée; ici le

R DE MONTAGE
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moyeu est façonné au tour

très exactement. Les essieux

arrivent aussi à l'état brut.

Ils sont terminés aux dimen-

sions voulues et les roues sont

calées sur les essieux au

moyen de presses hydrau-

liques de façon à faire corps

avec l'essieu.

Les murs des ateliers sont

en ciment avec charpente en

acier. De nombreuses et

larges fenêtres assurent

l'éclairage et la ventilation.

Les ateliers sont disposés

de telle façon que les matières

se meuvent en ligne droite.

Le bois et l'acier sont dé-

chargés à l'extrémité nord;

de ces points, après avoir

traversé les ateliers dans

toute leur longueur, ils sor-

tent finalement à l'extrémité

sud à l'état de wagons com-

plètement finis.

On remarque parmi les

machines, 4 grandes tables

" Thomas " pour l'espace-

ment automatique avec des

poinçonneuses " Williams

White " permettant de faire

VUE E )
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ONT ROULANT ELECTRIQUE

le poinçonnage automatique

de toutes les parties des

wagons. On emploie les ci'

sailies "Milles 6c Jones."

Les presses viennent de chez

R. D. Wood & Co. Une

grande ]3artie des machines-

outils ont été fournies par la

" John Bertram & Sons Com-
pany " et la " Canada Ma-
chinery Corporation."

La fonderie des roues, dans

un bâtiment séparé, possède

le système le plus moderne

pour la manœuvre des châssis

et du métal. Sa proximité à

l'atelier des bogies permet de

rouler les roues directement à

cet atelier et comme la dis-

tance n'est que de 18 mètres

il n'y a ainsi aucune perte de

temps ni de travail.

On construira prochaine-

ment un atelier de 21 5 mètres

pour le montage et la pein-

ture.

La chambre des chaudières

est disposée pour recevoir 5

chaudières à tubes d'eau, type
" Edge Moor " de 600 h.p.

avec grilles à chaînes de
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" Green " donnant en tout

3,000 h.p. force nominale.

Ces chaudières sont garanties

pouvoir supporter 30
'^f' de

surcharge. Trois lont ac-

tuellement installées.

On se sert du courant alter-

natif et continu. Le courant

alternatif est du triphasé à

600 volts et le courant con-

tinu est i 220 volts. L'ins-

tallation électrique comprend

deux turbines de 750 k.w.

avec place pour une troisième,

et une turbine de 125 k.w.

pour le travail hors des heures

normales, la nuit ou le

dimanche par exemple. Un
moteur générateur avec exci-

tatrices à vapeur ou élec-

triques fournit le courant

continu.

Le courant électrique prin-

cipal passe dans des conduites

et tout le système de rac-

cordement est facilement ac-

cessible. Les turbines sont

muniesdemoteurssynchrones

et sont aussi contrôlées par

un régulateur " Tirrill."

Un compresseur d'air
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" Compound " d'une capa-

cité de 85 mètres cubes a été

installé avec place pour un

autre semblable. On a «ussi

pourvu à la pression hydrau-

lique. Une pompe à haute

pression, i trois cylindres,

Compound, est actuellement

en usage et on installe main-

tenant une autre unité sem-

blable.

Le réseau des tuyaux et

des câbles passe dans des

tunnels de la station centrale

aux différentes parties de

l'usine.

Le chauffage s'opère sur-

tout par la vapeur d'échap-

pement, qui se rend par des

tuyaux dans les tunnels, à

quatre grands groupes de

radiateurs, sur lesquels l'air

est chassé par des ventila-

teurs et distribué dans les

ateliers.

L'éclairage se fait princi-

palement au moyen de

lampes à arc, mais dans la

station centrale et les plus

petits bâtiments on utilise de

grosses lampes à filaments

AIR COMPRIME
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de Tungstène. L'éclairage est

exceptionnellement bon et les

ouvriers ont abondamment

de lumière en tout temps.

Les bureaux sont installés

dans une bâtisse en brique et

ciment, avec boiseries en bois

dur. La matière première est

pratiquement toute dans les

ateliers et le mauvais temps

n'arrête pas les travaux.

Les usines sont en opéra-

tion depuis 1913, et le pre-

mier contrat fut une com-

mande de 2,000 wagons pour

le chemin de fer " Grand

Tronc."

La Compagnie vient d'a-

jouter trois presses hydrau-

liques, et elle est parfaitement

outillée pour la construction

de wagons en acier ainsi que

tous genres de wagons, four-

gons, wagons pour mines. En
ce moment la Société cons-

truit des wagons à houille en

acier d'une capacité de 45

tonnes pour le Gouverne-

ment Canadien, et elle vient

de terminer 2,000 wagons de

40 tonnes pour le Gouverne-

P O I N C O
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ment Russe. Elle a aussi une

commande de 3.000 wagons

tombereaux et wagons cou-

verts pour le Gouvernement

Français maintenant en cours

d'exécution.

Les améliorations dans la

rivière permettent aux vais-

seaux océaniques d'accoster

aux quais de la Compagnie,

et l'embranchement de Pictou

de l'Intercolonial passe en

bordure des terrains de la

Compagnie, permettant ainsi

d'atteindre tou'' les [x>ints du

Canada ou des Etats-Unis.

Les conditions de la main

d'oeuvre sont excellentes et

ceci, joint aux facilités insur-

passables d'expédition par

eau ou chemin de fer. place

la " Elastem Car Company,

Limited " en excellente posi-

tion parmi les constructeurs

de matériel de chemin de fer.

Pendan: ces deux dernières

années, la direction a donné

beaucoup d'attention aux

marchés étrangers, et la façon

dont les commandes obtenues

ont eié exécutées permettent

LIE DE ROUES
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de voir que la G)inapgnie est

bien située pour les exécuter.

Outre le superbe équipe-

ment qu'on vient de décrire,

la
" Scotia " possède une

flotte de steamers océaniques

qui est à la disposition de la

" Eastem Car G)mpany
"

pour l'expédition de ses wa-

gons à l'étranger.

Les usines peuvent pro-

duire 40 wagons par jour.

Tous les types de wagons à

marchandises illustrés aux

pages 89 à 100 ont été fabri-

qués pour le Canada et

l'étranger. Depuis la pre-

mière commande de 2,000

wagons pour le chemin de

fer " Grand Tronc " les

usines ont fonctionné sans

arrêts.

Au commencement de 1

9

1 5

les Gouvernements Russe et

Français cherchaient à placer

une forte commande de

wagons. La possibilité pour

la
" ELastern Car " de livrer

les wagons par ses propres

vaisse&ux lui assura la com-

ROUES EN FO
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mande de 2,000 wagons

russes de 40 tonnes.

Ces wagons sont très grands

et ressemblent aux wagons

du Pacific Canadien. Ils

mesurent 13.1 mètres et

portent 40 tonnes de grain.

Ces wagons sont pour voies

ayant 1 m. 525 d'écartement,

soit 89 m/m de plus que les

chemins de fer canadiens.

Les roues en fonte ont 1 . 05

de diamètre. La couverture

est du type habituel russe,

c'est-à-dire en feuilles d'acier

sur pavillon en pin. Les

passerelles sont munies de

garde-fous, les employés

n'ayant pas l'habitude de

marcher sur les toits des

petits wagons à deux essieux

généralement utilisés en

Russie. Ces wagons sont

construits suivant les spéci-

fications des Chemins de Fer

de l'Etat Russe.

Le Gouvernment Français

donna une commande pour

1,000 wagons à houille, la-

quelle fut suivie par une

autre de 2,000.

DUES
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Les deux Gouvernements

sont en négociations pour

d'autres commandes, et la

Compagnie est en excellente

position pour les remplir ainsi

que toutes autres venant de

l'étranger.

QUAIS ET JETÉES.

Pour assurer l'expédition

des produits de la G)mpagnie

il faut de vastes quais à Syd-

ney. Wabana. Québec et

Montréal.

Les quais de Sydney Nord

sont en pin du Sud. Il y a

deux quais pour le charbon

à haut et bas niveau. Le

quai à haut niveau est à 18

mètres au-dessus de la marée

haute et mesure 580 mètres

de longueur. Des trémies

pouvant contenir 4. 500 tonnes

permettent de manœuvrer

6.300 tonnes en 6 heures. Le

quai à bas niveau a 10 mètres

au-dessus des hautes eaux et

mesure avec les approches

environ 395 mètres.

Le commerce du St-Lau-

1831

CALAGE DES ROUES A LA P



LA PRESSE ET ENREGISTREMENT AUTOMATIQUE DE PRESSION



ROUES ET ESSIEUX PRÊTS À ÊTRE EXPÉD



THE EASTERN
CAR COMPANY

LIMITED

rent augmetrc saus ceise et

la Compagnie p- ^s«d' .

grands quais à Montréal et

Québec. L'outillage u Mont-

réal comprend deux grues à

grande vitesse " Brown
"

d'une capacité de 2.700

tonnes par j- ir, sur la jetée

Bickerdike sur la vou du

chemin de fer "Grand

Tronc."

L'outillage de Québec, sur

le Bassin Louise, comprend

deux grues mobi^s et deux

plus petites qui déchargent

le charbon directement dans

les wagons ou les voitures

pour la livraison locale. Sa

capacité est de 1.800 tonnes

par jour.

BOIS DE CHARPENTE.

La Compagnie possède en

Nouvelle-Ecosse et à Terre-

neuve 275 kilomètres carrés

de contrée boisée, contenant

épinette, pin. sapin, bouleau,

hêlr" ;,t érable, donnant une

production annuelle moyenne

de 3 à 6 millions de pieds de

planches.

XPÈDIÉS À L'ÉTRANGER
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Dans la Nouvelle-EcosM

presque tout le bois est

débita par des scieries por-

tatives dans la forêt même
et transporté à la voie ferrée.

A Terreneuve les billots

sont flottés sur la rivière

Gander et la scierie est située

sur la baie Gander où sont

chargés les vaisseaux pour les

mines de Wabana.

Pratiquement tous les

bois sont employés pour les

besoins de la Gimpagnie à

Wabana, Terreneuve, Syd-

ney Mines et Trenton, N.-E.

PARTICULARITÉS
ET AVANTAGES

SPÉCIAUX
L'usage de l'acier dans la

construction de petit; wagons

pour mines ou autres indus-

tries a été bien accéléré par

l'introduction des poinçon-

neuses automatiques rt des

presses, qui rendent possible

la fabrication de parties de

wagons en acier embouti, ce

A S S E
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qui était impossible aupa-

ravant.

L'emploi de grosses ma-

chines a amené un change-

ment radical dans le dessin

des petits wagons, car l'usage

des tôles embouties dispense

du rivetage des tôles et

cornières et assure plus de

solidité et de légèreté.

L'industrie moderne exige

un service de transport si

difficile que le wagon ordinaire

n'y suffit f>as toujours. Le

wagon à bascule de 45 tonnes

illustré plus haut est un bon

exemple des types qui ont

été créés pour des besoins

spéciaux. C'est le type

destiné au transport des

lingots encore chauds, qui

déformeraient rapidement un

wagon ordinaire.

Le wagon plate-forme en

acier est intéressant en ce

qu'il fait voir la tendance à

n'utiliser que quelques pièces

massives au lieu de nom-

breuses poutres, barres d at-

tache et autres pièces mul-

tiples en usage dans les

anciens modèles.

|M|
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Le wagon d'utilité générale

devient de plus en plus popu-

laire sur les voies canadiennes

et américaines. Outre sa

plaisante apparence <' est

solide et s'adapte facilement

à tous les besoins. L'illus-

tration fait voir qu'il se

nettoie automatiquement.

Fermé il est très commode

pour le transport du bois, de

la brique ou autres matériaux

analogues.

La construction de ce

wagon tombereau massif

diffère beaucoup du type

construit pour les chemin., de

fer de l'Etat de France, l'un

d'une grande simplicité et

l'autre comportant un fini

de détails qu'on ne trouve

pas dans les wagons améri-

cains.

Un coup d'oeil révèle la

tendance du dessinateur eu-

ropéen de donner plus de soin

au confort et à la sûreté des

emi-loyés.

Le wagon russe dépasse en

capacité le grand wagon amé-

ricain et s'approche du wagon

5r?£'S*rK
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français par le fini. Tous les

wagons européens sont munis
d'un système de traction

avec tampons qui ne s'ac-

couple pas aussi vite que le

système américain, mais qui

a l'avantage de permettre un
accouplement plus serré, ce

qui évite les chocs sur les

voies de rampe facile, alors

que sur les mauvaises voies

le relâchement permet la mise

en mouvement facile des

convois pesants. On n'a pas

cet ajustement dans les

wagons américains.

Les différents types de

wagons illustrés dans ces

pages font voir la diversité

des ressources de la Compa-
gnie, qui peut fabriquer avec

de courts délais des wagons
pour répondre à n'importe

quels besoins. Cette parti-

cularité est d'une importance

capitale pour les chemins de

fer dont les exigences ne

peuvent être accommodées
par des Compagnies moins
bien outillées.

1 E DIAMOND
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Les distances a proxima-

tives entre New Glasgow,

Nouvelle - Elcosse, et les

principaux ports de

l'Europe sont indiquées

sur la carte de la page

109. D'un simple coup-

d'œil on voit les immen-

ses avantages dont jouit

la " Nova Scotia Steel &
Coal Company Limited"

pour expédier ses pro-

duits par eau aux ports

européens et américains.

n

QUAI DE CHARGEMENT DE
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